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tiennent probablement a l'espece don't les orbites 
sont ovalaires , car Vurmb ne park point de 
lobes semblables dans sa description du Pongo. 

— MM. Elie de Beaumont, de la Pilaye, Riviere 
et Guillemin prennent part a une discussion ele-
vee sur qu.elques points de geographie botanique 
de la region mediterraneenne et du littoral 
oceanien. 

M. de la Pilaye annonce un mernoire sur ce 
sujet. 

— M. Peltier expose les resultats obtenus par 
M. Melloni, relativement a la separation qu'il a 
faite dans le spectre des rayons calorifiques et 
des rayons lumineux. 

— M. Isidore Geoffroy lit un memoire inti-
tale :'Notice sur un oiseau de Madagascar, for-
mant zaz nouveau genre dans l'ordre des pas-
sereaux. 

Cet oiseau faisait partie de la derniere collec-
tion rapportee de Madagascar par M. Goudot. 
D'apres les determinations de M., Isidore Geof-
froy, it appartient a I'ordre des passereaux, et 
plus specialement a la famine des Upupides, on 
it doit servir de type a un genre nouveau et tres 
remarquable, que l'auteur nomme Falculie. 

Le bee, tres long, argue, comprime en lame, 
est comparable a la lame d'une petite faux, d'on 
le nom generique de Falculie (de Falcidia, petite 
faux). Les narines , placees a la base du bec,, et 
percees tout-a-fait lateralement , ne sont point 
recouvertes par les plumes anterieures de la tete. 
Les ailes qui atteignent par leur extremite le mi-
lieu de la queue, sont etablies sur le type connu, 
d'apres la nomenclature de M. Isidore Geoffrey, 
sous le nom de Sitr-obtus, c'est4dire la 4° et la 5° 
renaiges sont les plus longues de toutes; la pre-
mière, comme dans les huppes, est excessivement 
courte eta peu pres inutile au vol. La queue est 
carree et cornposee de douze pennes dont les ex-
ternes ont leur tige prole gee , mais d'une quan-
tit e presque insensible, au-dela des barbules. Les 
pieds se composent, comme chez le plus grand 
nombre des passeraux, detrois doigts diriges en 
avant, et d'un quatrieme , le pouce dirige en ar-
riere. Tous sont longs, robustes , armes d'ongles 
recourbes , et elargis a leur base parame mem-
brane epaisse, sorte de semelle qui a quelques 
rapports, soit de disposition, soit surtout d'Usage, 
a.vee les membranes qui elargissent les doigts des 

echassiers. La settle espece jitsqu'ir present con - 
nue dans le genre Falculie a is tete, le col et le 
dessous du corps blanc, le dos, les ailes et la 
queue d'un noir-verdatre avec quelques reflets 
metalliques. M. Isidore Geoffroy donne a cette 
espece, qui est un peu plus grande que la Huppe 
.commune, le nom de FALCULIE MANTEEEE Fal-
culea palliata r qui se rapporte a. la disposition 

e ses couleurs., 
• Cet oiseau vit sur le bord des ruisseaux; it se 
nourrit de petits insectes aquatiques , et aussi des 
detritus organiques que renferme la vase. 

La notice de M. Isidore Geoffrey et la figure 
de l'oiseau go' elle fait connaitre ne'tarderont pas 
a paraitre dans le' Magasin de Zoologie. 

— M. Guerin adresse le resume de ses obser-
vations sur les Porcellanes , genre de crustaces 
Brachyures , dont it a entrepris la munographie. 
Les especes indiquees sont toutes du Chili et 
encore inedites; M. Guerin les caracterise ainsi 
qu'il suit : 

§,I. Pinces.aplaties; 
Carpe presque droit au bord anterieur, , 

sans angles ni dents. 
I. Front saillant et arrondi, n'offrant point 

d'echanciure pour recevoir les yeuX ; corps et. 
pieds lisses. Porcellana Tiolacma, Guerin. 

2 e Front saillant et arrondi, offrant de cheque 
cote une echancrure bien marquee pour rece-
voir les yeux. 

a. Carapace, pince et pattes lisses ; Purcell. 
lcevigata , Guerin. 

b. Carapace,. pince et pattes granulees : Per-
cell. granulosa, Guer. 

B. Carpe ayant des angles, saillans au bord 
anterieur; front saillant et tridente. 

a. Front n'offrant pas d'echancrure pour re-
cevoir les yeux ; jambes carenees ; carapace et 
pinces offrant des inegalites : Porcell. angulosa 
Goer. 

b. Front offrant de chaque cote une echan-
enure bien marquee pour recevoir les yeux ; 
jambes simples; carapace et pinces lisses, sans• 
inegalites Porcell. punctata Guer, 

C. Carapace muladentee au bord interieur. 
a. Front saillant et arrondi; une petite opine 

en avant des fossettes oculaires; carapace fine 
meat granuleuse sans tubercules Porcell. Des-
marestii , Eydoux et GerVais. 

b. Front saillant et triclente, point dlepine en 
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avant des fossettes oculaires; carapace finernent 
granuleuse, ayant deforts tubercu les aplatis a la 
partie anterieure. 

1^ Les trois dents du front presque egales , 
globuleuses; du carpe arine de huit ou dix 
dents : Porcell. tuberczdata, Guer. 

2 e Les trois dents du front tres inegales , 
creusees et gouttiere dans leur mitieu ; bord an-
terieur du carpe arme de trois opines : Porcell 
affinis Guer. 

§ II. Pincesepaisses et globuleuses, des fos-
settes oculaires tres profondes , front pen sail-
lant , transversal , pinces tuberculeuses : Porcell. 
grossimana, Guer. 

M. leVresident annonce que, d'apres une 
deliberation speciale du conseil, la seance qui 
devait avoir lieu le 8 janvier 1836 , est remise au 
15 du make 

lVfnliviere fait connaitre des observations 
qui lui sont propres sur les terrains interme-
diaires. 

— Je recois de M. Desbassyns de Richemont 
la lettre suivante et je m'empresse de la publier:

MONSIEUR, 

» Dans le proces-verbal dela seance de la So-
ciete des Sciences naturelles du 10 juillet dernier 
qui a ate insere au bulletin de la Societe, page 82, 
it est dit que j'ai indique comme un moyen stir 
» de conserver les preparations anatomiques de 
» les plower dans un vase rempli d'alcool a 18°, 
» et de verser par-dessus une couche d'huile 

retais absent de Paris a l'epoque ou ce proces-
verbal fut adopte, et j'attachais si peu d'impor 
tance a la communication que j'avais faite, que 
j'avais cru inutile" de rediger une note a cet egard; 
mais comme it semblerait resulter de la phrase 
que j'ai citee plus haut , que indique comme 
nouveau un procede de conservation' qui est 

connu depuis long-temps de tons :es anatomistes, 
je crois utile de vous prier de vouloir bien inse-
rer dans le bulletin de la Societe quelques obser-
vations a cet egard. 

A L'evaporation de l'alcool que l'on emploie 
pour conserver des pieces anatomiques ou des 
objets d'histoire naturelle, donne lien a des pertes 
considerables de ce liquide, et it en resulte meme 

arfois, si l'on n'y prend garde, que les objets qui 
y ont ate plonges finissent par se trouver en con-
tact avec l'air et par se corrompre. Le soul rnoyen 
de remedier a ce grave inconvenient est de 
former hermetiquement les vases, et cela est asset 
difficile, lorsqu'ils ont une tres large ouverture 
ou gulls sont destines a etre frequemment on-
verts. Le procede que j'ai indique, et qui paratt, 
du reste, ne pas etre nouveau, puisque notre col-
Jegue M. Thomson l'a vu employer a Edimbourg, 
a simplement pour but d'empecher cette evapo-
ration d'une maniere certaine et sans qu'il soit 
necessaire de bomber les vases. — Il con siste a 
tirer parti, pour cela, du pen de solubilite de 
1'huile d'olive dans l'alcool, et de la ties legere 
difference qui existe entre la densite de cette 
huile, qui est de 0.917 et celle de l'alcool 
0.92 ou 0.94 (18 a 20° de Beaume ). En versant 
tres lentement sur la surface de cet alcool une 
couche d'huile de 3 ou 4 lignes d'epaisseur , elle 
fait l'office du bouclion le plus parfait, surtout 
si l'on a eusoin de bien essuyer les bords du vase, 
de maniere a ce qu'ils soient mouilles par l'huile. 

M. Thomson nous a fait remarquer qu'au 
bout d'un certain temps l'alcool perdait beau-
coup de sa translucidite et ne permettait plus de 
bien voir les pieces qu'il contenait, je n'ai point 
encore fait cette observation, 

Agreez, je vous prie , monsieur, l'expression 
de ma consideration bien distinguee. 

FIN DE L'ANNEE 1835. 

» E. DESBASSATNS DE RICHEMONT. n 

Membres ddcedes en 1835. 

MM. CousTou. 
DES GENEVEZ. 
Le comte REAL, pair de France. 
SEVESTRE SAINT-HILAIRE. 
UNDERWOOD. 


